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Justice et clémence dans l’éducation 
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Mes chers frères ! 

Comme vous le savez, la question de l’éducation est 
centrale. Que ce soit à la mosquée, à l’école ou au sein 
de la famille, l’éducation doit être dispensée avec les 
bonnes méthodes. L’une des voies les plus importantes 
pour y parvenir est de fonder l’éducation sur deux 
piliers : la justice et la miséricorde. En effet, notre bien-
aimé Prophète (saw) a approché les gens avec douceur 
et bienveillance pour les guider vers le droit chemin. Le 
Coran nous dit à ce sujet : « C'est par quelque 
miséricorde de la part d'Allah que tu (Mouhammed) 
as été si doux envers eux ! Mais si tu étais rude, au 
cœur dur, ils se seraient enfuis de ton entourage. »1 
Ce verset montre comment notre Prophète (saw) a 
conquis les cœurs par sa clémence et sa douceur. 

Chers fidèles !  

Cette belle manière d’agir de notre Prophète (saw) doit 
servir de modèle dans les relations entre enseignants et 
élèves, ainsi que dans l’éducation familiale. Une parole 
douce est efficace tandis qu’une attitude rude peut non 
seulement éloigner l’enfant de l’éducateur, mais aussi 
de l’environnement éducatif. 

Anas ibn Malik (ra), qui a grandi aux côtés de notre 
Prophète (saw) a dit : « J’ai servi le Prophète (saw) 
pendant dix ans. Jamais il ne m’a dit : ‘Ouf !’, ni, à propos 
d’une chose que j’avais faite : ‘Pourquoi donc as-tu fait 
ceci ?’, ni, au sujet d’une chose que j’avais oublié de faire : 
‘Pourquoi n’as-tu pas fait cela ?’ »2  Ainsi, que ce soit les 
enseignants ou les parents, ils doivent veiller à ne pas 
négliger la miséricorde tout en maintenant la discipline. 

 
1 Sourate Âl-i Imrân, 3:159. 
2 Mouslim, Fadhâil, 51; Boukhârî, Adab, 39. 

Allah (azwj) a même ordonné aux prophètes Moûssâ et 
Hâroûn (as) de s’adresser à Pharaon avec douceur : 
« Puis, parlez-lui gentiment. Peut-être se rappellera-t-il ou 
Me craindra-t-il ? » 3 

Chers musulmans !  

Dans l’éducation, il faut allier miséricorde et justice, en 
veillant à maintenir l’équilibre entre ces deux valeurs. 
En effet, la justice est un principe fondamental qui doit 
imprégner tous les aspects de la vie. Le Coran nous dit : 
« Pratiquez l'équité : cela est plus proche de la 
piété. » 4 La justice ne consiste pas à donner la même 
chose à tout le monde, mais à respecter les droits de 
chacun et à lui accorder ce qui lui est dû. La justice, c’est 
accorder la parole de manière impartiale, appliquer la 
discipline avec justesse, évaluer les erreurs avec 
objectivité. 

Favoriser un élève et être plus sévère avec un autre ou 
mettre en avant les élèves brillants tout en ignorant 
ceux qui sont timides ou en difficulté, ce n’est pas de la 
justice. De même, le favoritisme comme accorder un 
avantage à quelqu’un qui ne le mérite pas ou priver 
quelqu’un de son dû est incompatible avec la justice.  

Chers croyants !  

La justice et la miséricorde ne doivent pas seulement 
guider notre approche de l’éducation, mais aussi toute 
notre vie. Dans notre famille, notre travail, nos relations 
de voisinage, nos transactions commerciales, nos 
paroles et nos actes, nous devons toujours veiller à la 
justice et faire preuve de miséricorde et de 
compréhension envers les autres. Là où il n’y a pas de 
justice, l’injustice règne, et là où il n’y a pas de 
miséricorde, ce sont la blessure et l’éloignement qui 
priment.  

Qu’Allah fasse de nous des serviteurs qui ne s’écartent 
pas de la justice, qui diffusent la miséricorde dans tous 
les aspects de leur vie, et qui respectent les droits de 
chacun. Âmîne !  

 

3 Sourate Tâ-Hâ, 20:44. 
4 Sourate Al-Mâ’ida, 5:8. 


